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petits mouvements du systeme : c'est qu'ilest necessaire de comparer
la position actuelle avec toutes celles qui 1'avoisinent.

Lorsque le systeme est en mouvement, le moment, pris en ne eon-
siderant que le lieu actuel du corps et celui oil il se trouvera 1'instant
suivant, a une infinite de valeurs successives. Tons ces degres s'accu-
mulent, pour ainsi dire, dans le mobile, et composent sa force vive.
Lorsqu'il n'a plus de force vive a acquerir, le corps est dans la situa-
tion de requilibre relatif; je veux dire que, si on 1'y plagait et qu'il ne
put se mouvoir autrement qu'il le faisait d'abord, il y demeurerait.

II n'est pas necessaire que. le moment soit nul pour que le corps
reste en equilibre; il suffit que le moment ne soit negatif pour aucua
deplacement possible, c'est-a-dire que, de toutes les situations qui con*
viennent au mobile, il n'y en ait aucune vers laquelle il soit porte, soil
qu'il n'ait aucune tendance vers elle, soit qu'il en ait une contraire*
Tels sont les vrais elements de la Statique; le principe de la compo-
sition des forces, la consideration des moments de rotation, sont des
resultats particuliers et insuffisants. La theorie generale des moments,
telle que nous venons de 1'exposer, contient toute la science de Fequi"
libre, et a 1'avantage de se preter a Tapplication du Calcul differentiel
(voir la Mecanique analytique).

35. Ces proprietes des moments se manifestent de difierentes ma*
nieres; ce qui se presente d'abord consiste a chercher clans touts les
cas la valeur du moment total. On peut le faire en distinguant tons
les mouvements simples dont se forme un mouvement quelconque d*un
systeme. Le moment total est la somme des moments dus a chacun de
ces mouvements partiels.

Si Ton suppose le systeme en equilibre, on trouvera que la valeur
du moment est toujours nulle ou positive.

Cela est, pour ainsi dire, evident pour le cas du point en equilibre*
II en est de meme de la ligne droite sollicit^e a ses deux extr6mit6s.
par des forces qui se detriment-.Par la meme raison, dans l^quilibre
d'un fil tendu a ses deux extremites, le moment est nul ou il est positiL'                 65s la figure du secteur que portepour que les forces se detruisent,
